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MPS, COLL. « [’APPEL DES MOTS », HEXAGONE, AUTOMNE 2012

A ’EXTREME DU TE

A PARAITRE DANS A I’

FERNAND OUELLETTE

ELEGIE

A l'ami, Robert Marteau

Apres tant de détours

Vers la forge pour former ton dit
Sur Penclume,

Ami tu es reparti en restant vif,
Lyre en mains, sans bruit,

Loin du délire, des ovations,
Vers le lieu du seul Verbe

Qui n’ombre aucune syllabe.

Allant sans fin, en précédant la foudre,

La o les étres sont glorifiés,

Sublimes de gravitation

Au milieu des flammes mélées aux ailes,

Le long des allées d’alléluias ol tout retentit
D’émerveillement.

Livresse triomphante de I'Ame se rapproche
De I’'Unique,

Par élans qui paraissent infinis,

Tels des relais d’étoile en étoile,

De mots en lumiéres.

Tu es si loin des tombeaux,

Des pelerins aveugles

Qui confondent la pierre et 'éternel.
Le matinal en toi n’achéve d’enluminer

Le chant que tu ne cesses de respirer.
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